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AVANT CARMEN 

NIETZSCHE et MERIMEE 

Le 3 Juillet, dans la gratitude, Sis-
teron fêtera la mémoire de Mérimée, 
l'auteur de Carmen qui sauva ses 
Monuments en 1846. On donnera 
Carmen l'après-midi, après la céré-
monie officielle en mémoire de l'Ins-
pecteur des Monuments Historiques 
que fut Mérimée. 

Ninon Vallin et Micheletti seront 
en tête de la distribution à la Cita-
delle. 

Le philosophe allemand Nietzsche 
a saisi la main de Mérimée dans la 
clarté de l'œuvre. Il a écrit de Car-
men ; « L'œuvre de Bizet tient de 
Mérimée, la logique dans ia passion 
}a ligne droite, la dure nécessité, elle 
possède avant tout ce qui est <lt 
propre des pays chauds, la séche-
resse de l'air, sa Umpidezza. Nous 
voici à tous égards sous un autre 
climat. Une autre sensualité, une au-
tre sensibilité, une autre sérénité s'ex-
priment ici. 

Cette musique est gaie, mais ce 
n'est point d'une gaieté française ou 
allemande. Sa gaieté est africaine. 
La fatalité plane au-dessus d'elle ; 
son bonheur est court, soudain, sans 
merci. J'envie Bizet parce qu'il a eu 
le courage de cette sensibilité, une 
sensibilité qui jusqu'à présent n'avait 
pas trouvé d'expression dans la mu-
sique de l'Europe civilisée. Je yeux 
djre une sensibilité méridionale, cuir 
yrée, ardente,.. Quel bien nous font 
les après-midi dorés de son boule-
vard. Notre regard s'étend au loin. 
Avons-nous jamais vu la mer plus 
unie ? et que la danse mauresque 
nous semble apaisante comme sa mé-
lancolie lascive parvient à satisfaire 
nos désirs toujours insatisfaits ! 

C'est enfin l'amour, l'amour re-
mis à sa place dans la nature, l'a-
mour dans ce qu'il y a d'implacable, 
de fatal, de cynique, de candide, de 
cruel et c'est en cela qu 'il participe 
de' la nature. » 

Tout est dans cette page de cri-
tique admirable. Et vraiment Cai'men 
quand elle est Ninon Vallin donne 
ce feu d'amour terrihle, candide et 
fatal, cynique et cruel. C'est la Car-
menclta dans sa vérité ! La gitane 
vit sur la scène cuivrée et ardente 
Elle anime ce drame vraiment méri-
dional dans le plus beau sens. 

Tout sera mis en œuvre pour le 
succès de ce gala qu'animeront les 
deux plus grands artistes lyriques 
de ce temps, Mme Ninon Vallin, de 
l'Opéra, et le ténor Micheletti. Car-
men est le chef-d'œuvre aimé des 
peuples méditerranéens, Les çrjtjques 
impartiaux du monde entier ont dit 
ie mérite de ce chef-d'œuvre. Dans 
Le Cas Wagner, publié en' 1888, Fré-
déric Nietzsche en devient injuste en-
vers Wagner. Le philosophe alle-
mand exalte Bizet. Il avoue àvoiren-
tendu alors, vingt fois Carmen ! Il 
écrivait : 

« J'ai entendu hier, pour la ving-
tième fois, le chef-d'œuvre de Bizet. 
De nouveau, j 'ai persévéré jusqu'au 
bout dans un doux recueillement. De 
nouveau je ne me suis pas enfuL, 
Cette victoire sur mon impatience 
me surprend. Comme une œuvre pa-
reille vous rend parfait ! A l'enten-
dre on devient soi-même un chef-
d 'œuvre. Et en vérité, chaque fois 
que j'ai entendu Carmen il m'a sem-
blé que j 'étais un meilleur philoso-
phe qu'en temps ordinaire. Puis-je 
dire que l 'orchestration de Bizet est 
presque la seule que je supporte en-
core ? 

Cette musique de Bizet me semble 
parfaite» Elle approche avec une al-
lure légère, souple, polie. Elk est 

aimable. Tout ce qui est ■bon '.est 
léger, tout ce qui est 'divin court 
sur des pieds délicats. Cette musi-
que est riche, elle est précise ; ellie 
construit, organise, s'achève. À-t-on 
entendu sur la scène des '.accents 
plus douloureux, plus tragiques ? Et 
comment sont-ils obtenus ! sans gri-
mace ! sans faux monnayage ! » 

Et Nietzsche de poursuivre « Je 
me sens devenir meilleur lorsque ce 
Bizet s'adresse à moi et aussi meil-
leur musicien, meilleur auditeur. J'en-
sevelis mes oreilles sous cette musi-
que, |'en perçois les origines. Il me 
semble que j'assiste à sa naissance, 
je tremble devant les dangers '.qui 
accompagnent n'importe quelle har-
diesse, je suis ravi des heureuses 
trouvailles dont Bizet est innocent,) 
Bizet me rend fécond. Tout ce qui a 
de la valeur me rend fécond., » 

Mais quand Carmen est Ninon 
Vallin, le chef-d'œuvre a tout son 
sens. 

Disons quelques mots de la car-
rière de Mérimée avant le gala de 
la Citadelle et de la journée d'hom-
mage à la mémoire de l'éminent Ins-
pecteur de nos ' Monuments Histo-
riques1 qui fit tant pour la conserva-

tion de nos Monuments ' d'Orange 
et de Sisferon, d'Arles et de Riez,, 
de Vaison et de Sjmiane. 

Prosper Mérimée naquit en 1803 
à Paris, Il débuta dans les lettres 
par des supercheries littéraires, des 
sortes de galéjades de haut style, 
telles que « Le Théâtre de Clara Oa-
zul », ou encore « La Quzla ». Il 
publia La Jecquerie, les Chroniques 
du Règne de Charles IX. Colomba, 
ce chef-d'œuvre et en 1845, l'année 
où il vint à Sisteron, Carmen. Car 
cette année 1845 nous est deux fois 
chère, par la visite de l'Inspecteur 
des Monuments Historiques, venu en 
diligence de Paris à Sisteron, pour 
sauver nos Monuments et par la pu-
blication de Carmen ! 

Mérimée fut membre de l'Acadé-
mie Française et Sénateur. Il aima 

beaucoup la Provence et mourut à 
Cannes, alors peu fréquentés, en 
1870. 11 repose au cimetière cannois. 

Chaque année pour l'anniversaire de 
sa mort, les Amis de Mérimée se ren-
dent sur sa tombe. Leur prés>'1 <,~J

i
. 

M. Maubert et le h" ;au assisteront 

IITUATION 
COMEDIA A Tl 

aux f*tt; de Sisteron le <3 Juillet 
et porteront une gerbe de fleurs de 
Cannes, au mémorjal qui sera posé., 

Loterie Nationale 

Le secrétariat général de ia Lote-

rie Nationale rappelle que la cinquiè-

me tranche de la Loterie Nationale 

1938, sera tirée le 25 Mai prochain^ 

Cette tranche, comprenant comm|e 

les précédentes, 1.500.000 billets et 

90 millions de francs de lots, appli-

que, pour la première fois, la nou-

velle formule de répartition des .lots 

récemment approuvée par M. le Mi-

nistre des Finances. 

On sait que cette formule comporte 

le rétablissement du gros lot de 5 

millions de francs, qu'elle élève de 

33 J829 à 48.675 le nombre des lots 

moyens compris entre 110 et 500.000 

francs et qu'elle prévoit, notamment, 

la création de 600 lots de .20.000 

francs et de 30$QQ lots de 220 frs. 

« La France glissera à l'abîme si 
elle n'accroît pas sa production., » 

Retenons l'avertissement, il vient 
de Berlin, où l'on continue à nous 
observer, puisque, aussi bien, dans 
l'état actuel de l'Europe, l'armée 
française reste le seul obstacle capa-
ble d'arrêter le pangermanisme re-
naissant de ses cendres. 

Est-ce à dire que cette armée soit 
condamnée dans un proche avenir 
à faire la guejrre ? 

Nous ne le pensons pas, car, selon 
nous — et nous avons l'impression 
de refléter l'opinion de la grande 
majorité du peuple français — le 
problème qui domine tous les autres 
après les entretiens de Londres et 
la rencontre des deux dictateurs à 
Rome, c'est celui de la paix. 

Dans une formule saisissante, M^ 
René Belin, un des meilleurs théori-
ciens du syndicalisme moderne, cons-
tate que fabriquer des avions et des 
canons, c'est revenir à 1913, donc, 
faire peser sur les peuples d'Europe 
le fatalisme de la guerre. 

Si l 'on veut conserver la paix, le 
problème est ailleurs : dans une re-
distribution des matières premières 
— préconisée depuis longtemps par 
le Président Caillaux et reprise par 
les « Planistes » de toutes, les, Eco-
les — qui corrigerait les erreurs des 
traités de paix et permettrait à tous 
les peuples de vivre moins dange-
reusement,. 

Dans l'état de tension actuelle est-
ce encore possible ? 

Il faut un certain courage pour 
répondre par l'affirmative. Souli-
gnons cependant que les Anciens 
Combattants et les Jeunes refusent 
de s'incliner devant le fatalisme de 
la guerre. Mais certaines idéologies 
nous convient régulièrement à des 
croisades, par des campagnes de 
presse et des meetings ; et l'on feint 
d'oublier que la France n'est j>as 
encore remise de la saignée de 1914-
18, comme l'on sait qu'une guerre, 
avec les progrès actuels de l'avia-
tion, provoquerait l'anéantissement 
de notre vieille civilisation occiden-
tale,, 

La politique des .axes qui .vient 
de s'affirmer » Londres et à Rome^ 1 

"Z% conduit inéluctable^^ $ Q 
guerre, à moins -que la France ne 
prenne hardjnient l'initiative d'une 
grande conférence européenne, cela, 
afin de renouveler l'atmosphère qui, 
avant peu, sera irrespirable. 

Des canons, des avions ? Oui ! 
Mais pour tenir le langage que les 
démocraties attendent de la France. 

Récemment, à la radio, avec un 
courage civique auquel nous n'étions 
plus habitués; Edouard Daladier nous 
a dit de dures vérités. Il faut l'en 
féliciter. Mais de toutes ces vérités 
nous ne voulons retenir que l'élo-
quent appel lancé à tous les Fran-
çais pour qu'ils produisent davan-
tage: 

Quand nous atteindrons le rythme 
de la production des états totalitai-
res, notre force défensive comme no-
tre puissance économique- et finan-
cière étant alors considérablement ac-
crues, nous pourrons, résolument, 
prendre la réalité à bras le corps, 
et tenter, par une juste redistribution 
des matières premières, d'écarter la 
menace d'un conflit. 

Tout le reste ne sort pas des sen-
tiers battus d'une vieille politique qui 
a fait faillite ! 

Première étape du redressemetu 
national . surproduction et confiance 

Après lecture des discours échan-
gés àl Rome, entre le Duce et le 
Fùhrer, j'ouvris l'Apocalype et y lus: 
« Ils n'ont qu'un seul et même des-
sein, et ils mettent au service de la 
bête leur puissance et leur autorité».' 
(Chap. XVII.-13). 

Voilà qui mieux que tous les re-
portages et les commentaires résume 
ces journées de parades et de paro-
dies, sur terre, sur mer, dans les 
airs et au fond du palais de la place 
de Ven ise à Rome,, 

Un autre verset de Penigmatique 
prophétie de Saint-Jean m'a paru 
s'appliquer à cette rencontre : « Une 
autre bête exerçait toute l'autorité 
de la première en sa présence et 
elle amenait ses habitants à adorer 
la première bête... » (Ch. XIII.-12). 

Et je lus aussi cette phrase du 
serment de fidélité de Benito Musso-
lini, s'adressant à son nouvel allié: 
« L'Italie fasciste ne" connaît qu'une 
loi morale dans l'amitié ».

:
 Or, il y 

a quelques années, la presse, la ra-
dio propageaient cette même décla-
ration, le Duce ayant voulu la faire 
au micro pour que le monde entier 
en eut témoignage. Alors, à côté de 
M. Laval, il s'adressait à la France, 
à la sœur latin, à laquelle trente 
siècles rattacheraient la Rome anti-
que iet l'Italie rénovée t 

Le peuple italien, chacun l'a cons-
taté, n'a pas montré sincères senti-
ments à l'endroit du moderne Attila 
germain. Celui-ci, traitant de l'his-
toire à sa façon, qui est accommo-
dement de mensonge, osa rappeler 
la rencontre, il y a deux, mille ans, 
des Romains et des Germains et hy-
pocritement, faisant fi de l'Allemagne 
au-dessus de tout, alla jusqu'à pla-
cer l'Italie au dessus d'elle, la louant 
comme « le sol le plus glorieux de 
l'histoire de notre humanité ». Mais, 
il ne manqua pas de situer les deux 
races et il y avait doute ^qu'elles 
puissent longtemps collaborer, de par 
la différence, l'approbation de leur 
esprit, de leur tempérament. 

D'ailleurs, la Triplice qui cessa de 
jouer en 1914, à l'heure même où 
s'imposait la raison de son contrat, 
dut mener à réflexion l'un et l'autre 
des deux occasionnels dictateurs. En 
sorte qu'on ne peut, miser sur leur 
sincérité; 

Kour y donner quelque créance, 
il fallut le somptueux décor d'une 
comédie, les acteurs debout sur les 
tréteaux. Personne cependant n'a été 
dupe de ces mises en scène, néces-
saires à des mystiques imposées à 
des collectivités. L'Italie est aussi dif-
férente de l'Allemagne que la Mé-
diterranée de la Mer du Nord, aussi 
loin d'elle que le soleil de Naples et 
les brumes de Postdamj 

On ne saurait trop admirer le Pape 
Pie XI, un montagnard, dont la noble 
attitude affirme une fois de plus le 
caractère de fermeté, de loyauté : 
Lui ne renie rien de ce qu'il doit 
défendre, il ne s'incline pas devant 
les potentats, il ne se résigne à au-
cune concession. 

Les croix gammées des oriflammes 

dans le crédit de l'Etat. 

Si nous voulons ranimer noire éco-
nomie et restaurer le crédit du pays 
si capitalistes et producteurs com-
prennent enfin la gravité de l'heure, 
l'Europe pourra encore, grâce à ia 
France, connaître des destins paci-
fiques. 

Sinon, à l'intérieur ce sera l'Aven-
j ture et la guerre à nos portes ! 

i 

ont été condamnées devant celle du 
laborum de Constantin, Le Vatican 
a fermé ses portes aux barbares. Sé-
vère leçon infligée aux faux rédemp-
teurs, exemple qu'il conviendrait à 
tous les gouvernants et diplomates 
de méditer et de suivre. 

Mais comment peut-on dénaturer 
l'histoire à ce point et sans protes-
tations ? 

Il nous paraît bon de rappeler à 
nos voisins quelques vérités de leurs 
ainés les plus illustres^ 

Commençons par le dernier dis-
paru de ce monde pour entrer dans 
l'immortalité de la gloire : Qabriele 
d'Annunzio-. Il a écrit et celà s 'ap-
plique aux démonstrations de l 'autre 
semaine : « Poiche sut Monte Mario 
si spengono i fuochi del sole, ven-
gon le nubi in torme lente dal Pala-
tino ». (Après que se sont effacés 
les feux du soleil, sur le Mont Marie, 
s'étendent les nuées lentement du 
Palatin). 

Ces nuages, vingt et cent écri-
vains, penseurs, tous grands fils de 
l'Italie, les lèvent autour des men-
teuses clartés du jour. Voire Guido 
Mazzoni, poussant les siens avec ses: 
Réfonnaiori carlataneschi que je vou-
drais reproduire en entier ; tanto 
error mi assoie, che qiiasi mi nascon-
do-. (Tant d'erreur me confondent 
et je me voile pour ne les point voir),. 

Voici l'admirable poème : ltalia 
mia, de Francesco Petrarca, qui se 
rapporte si étrangement, après bien-
tôt six cents ans, à l'occupation de 
la frontière du Brenner. Que les Ita-
liens aient oublié les paroles de ce 
génie, devient une apostasie natio-
nale,' 

Ecoutez Pétrarque : 

Ben provvide natura al. nostro1 

stato 

Quando de l'Alpi sckermo 
pose fra noi e la Tede'jca rabbia.,. 

(Providentielle la nature pour notre 
pays, quand elle a dressé l 'écran 
des Alpes entre, nous et la rage Al-
lemande). Le. poète ne dit pas fron-
tière, maiz écran, pour èxprimer que 
rien <£ë commun n'existe entre les 
deux peuples, qu'il ne faut même pas 
jeter un regard du côté des barbares. 
Lui aussi, bien avant Mazzoni, s 'é-
cria : Vano error vi lusinga (une er-
reur vame vous aberre). 

Comment les Italiens n'ont-ils pas 
eu la pudeur de relire VEsortazione 
a pigliare Vltalia e liberarla délie 
mani dei barbari, de Niccolâ Machia* 
cheli. 

Puissent-ils au moins justifier bien-
tôt cette vérité de Léonardo da Vincé 
«..i figlioli, naii d'esse ova, sempre 
ritornano alla lor vera mad/a_ (Les 
enfants nés dans les mêmes' œufs 
retournent toujours à leur véritable 
mère). 

Et bien non, trfctc épreuve de dé-
cadence, malgré l'étalage d'une force 
brutale, les Italiens ne se rattachent 
point à leurs ancêtres de l'empire 
romain. Us applaudissent « la Te* 
desca rabbia » ; ils vont jusqu 'à 
consentir à la goujaterie d'un Hitler, 
apportant son lit, le faisant installer 
dans la chambre du Quirjnal où le 
recevait le roi. Simple détail, mais 
qui souligne comment, chez les dic-
tateurs, le cabotinage rejoint la mu-
flerie. Rions-en et n'ayons pas la 
moindre crainte de toutes ces panta-
lonnades. Demain les Italiens, les 
vrais et ils sont très nombreux dans 
leur résignation silencieuse, tendront 
leurs mains avec une joie lihératrice 
de leur sœur latine, notre belle 
France. 

Emik ROEX - PARASSAC 

I 

© VILLE DE SISTERON
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k Grande 

JVIaniîestacioû Paysanne 

de Œanosqqe 

Les nombreux orateurs ont 

tous préconisé la création 

d'une Caisse Nationale des 

Calamités Agricoles 

La grande manifestation paysanne 
organisée pour obtenir une aide des 
Pouvoirs Publics à la suite des dé-
gâts causés par la sécheresse et la 
gelée a été pleinement réussie., 

La séance est ouverte à 15 h, 30. 
Elle a lieu dans les jardins de PEden 
présidée par M. Redortiers, prési-
dent du Syndicat de la Moyenne Du-
rance. 

Sur la scène, on reconnaît notam-
ment, parmi les personnalités, MM.( 
de Courtois et Honorât, Sénateurs 
des Basses-Alpes ; Tartanson, pré-
sident de la Chambre d'Agriculture 
des Basses-Alpes ; Martin-Bret, con-
seiller général, président de la Caisse 
Agricole Régionale ; Paret, conseil-
ler général de Sisteron ; Musy, con-
seiller général de Peyruis ; Robert, 
Maire de Manosque ; Taxi, conseiller 
général de Turriers ; docteur Rou-
vière, .président de la Fédération des 
Chambres d'Agriculture ; Bastide, 
président des silos ; Léon Bon, sé-
nateur des Bouches-du-Rhône ; Bé-
raud, président de la Confédération 
des paysans travailleurs ; Vignoux, 
des B.^du-Rh. ; Gondran, maire de 
Sainte-Tulle ; Rangin, président de 
différentes coopératives^ 

M. le président félicite les person-
nalités présentes et remercie les pay-
sans d'être venus si nombreux. Il 
cède ensuite sa place a M. le docteur 
bouvière, président des Fédérations 
des Chambres d'Agriculture. Celui-
ci Indique le but de la réunion., Il 
sera très bref, et il demande à tous 
les orateurs qui vont lui succéder 
de ne pas dépasser cinq minutes 
pour exposer leur thèse. 

Le premier orateur, Martin-Bret, 
promoteur de cette manifestation, ex-
pose en quelques mots ce que veu-
lent les paysans : 1° vote d'une loi 
accordant des crédits immédiats aux 
sinistrés ; 2° mise à la disposition 
des caisses agricoles régionales de 
sommes importantes permettant de 
faire des avances aux plus déshéri-
tés ; 3° création d'une Caisse Natio-
nale de garantie contre les calamités, 

M. Tartanson, président de la 
Chambre d'Agriculture, très écouté, 
trace un tableau attristé de nos cam-
pagnes bas-alpines de plus en plus 
délaissées et reprenant l'idée émise 
de la création d'une Caisse Natio-
nale pour venir en aide à la classe 
paysanne, il suggère que le Gou-
vernement, pour alimenter celle-ci, 
prélève deux centimes sur le prix de 
vente des vins, du pain et de da 
viande. 

Prennent ensuite la parole pour 
exprimer sensiblement les miêmes su-
jets, M. Béraud, de la Confédération 
des paysans travailleurs; M. 'Bastide; 
M. Rangin ; M- Vignoux ; M. Lèbre 
et enfin les parlementaires : MM.| 
Léon Bon, sénateur des B.-du-Rh.; 
de Courtois, sénateur des Basses-Al-
pes ; Baron, député. Tous lès ora-
teurs préconisent la création d'une 
Caisse Nationale et les parlementai-
res s'engagent à déposer, dès la ren-
trée, sur le bureau de la Chambre 
un projet de loi visant cette création^ 
Les orateurs sont écoutés avec' une 
attention empreinte d'un léger scep-
ticisme. 

'' La réunion se termina par l'adop-
tion du vœu suivant : — 2.p00 pay-
sans réunis à Manosque, en présence 
des fléaux qui Viennent de s'abattre 
sur eux, donnent mandat à leurs par-
lementaires de demander dès la ren-
trée de la Chambre, la création im-
médiate d'une Caisse Nationale des 
Calamités Agricoles ; 2° que des 
sommes importantes soient mises 
tout de suite à la disposition des 
Caisses Régionales Agricoles pour 
permettre des avances de fonds aux 
paysans les plus atteints par les cala-
mités, i 

Ce vœu est adopté à l'unanimité 
et la réunion prend fin dans le plus 
grand calme. 

Dans la Salle de l'ELDO 

DIMANCHE 22 MAI 1938 

retenez cette &at$ 

Concours ovin 

de Digne 

Le premier concours ovin de l'an-
née 1938 organisé par le Syndicat 
Départemental a eu lieu à Digne 
le 7 Mai., 

II a été un peu contrarié par le 
temps ; on ne saurait s'en plaindre 
la pluie étant si désirée par le monde 
agricole. 

Les présentations n'ont pas été 
nombreuses dans la section Agnelles, 

Le Jury, présidé par M. Maurel 
Jean, a eu a examiner une douzaine 
de béliers de pays et a opéré 'le 
classement suivant : 

I e Catégorie — 1 er Prix : M. Tru-
chet Charles, à Chàteauneuf, 200 ; 
2" Prix : M. Pérymoud Louis, à 
Salignac, 75., 

2- Catégorie — 1" Prix : M. Fé-
raud Amédée, à Saint-Estève, 200; 
2c Prix : M. Alphonse Félix, à Vau-
meilh, 125 ; 3^ Prix ; M. Gilly Jean 
à Aiglun, 100 ; ex-equo 3 e Prix : 
M. Barbarin, Eleveur à Château-Ar-
noux, 100. 

Section Agnelles — Prix unique : 
M. Manent Philogène à Saint-Jurson, 
250. 

Les primes sont payables au Siège 
Social du Syndicat Départemental, 
Chambre d'Agriculture, Place de l'E-
vêché à Digne

: 

Différents Concours seront organi-
sés au cours de l'année dans les di-
vers centres d'élevage du Départe-
ment des Basses-Alpss ,qui est l'un 
des premiers de France pour l'effec-
tif ovin. 

Les éleveurs non encore inscrits 
à cette importante Association Pro-
fessionnelle sont invités à le faire 
au plus tôt ; la cotisation annuelle 
est fixée à 10 francs., 

M. Printemps 38 

Ce Monsieur Printemps 38 
Est comme les autres, en sommle, 
Et porte un bel habit vert pomme, 
Mais c'est un étrange bonhomme 
Qui bizarrement se conduit. 

Sont-ils beaux les temps qu'il ramène? 
Il ne s'en inquiète un instant. 
Bien trop vieille est cette rengaine 
Il ne pense lui, qu'aux beaux.,.tancks. 

La campagne est belle à nouveau ; 
Mais ceci n'a rien pour lui plaire., 
Sans doute qu'il trouve plus beau 
Une... ' campagne militaire. 

C'est comme à regret qu'il accueille 
Des feuilles l'apparition. 
Il ne s'intéresse qu'aux feuilles 
De la mobilisation. 

Chants de pinsons ou de fauvettes 
Les charment-ils ? Bien sûr que non ! 
Trop fades sont ces ariettes 
Il lui faut des « chands » de canons; 

Les champs de blé, seigle ou froment 
Tous ne lui disent rien qui vaille;. 
Il test plus modeste vraiment, 
Il ne veut qu'un champ... de bataille. 

Il respire (il doit s'y résoudre) 
De toutes les fleurs le parfum. 
Respirer l'odeur de la poudre 
Lui paraîtrait plus opportun. 

Le soleil resplendit. Voici 
De ses rayons toutes la gamme., 
Printemps 38 n'a souci 
Que des rayons des... lance-flammes. 

Arbres, buissons, sont pleins de nids, 
Son humeur n'en est pas joyeuse. 
Il les désirerait garnis 
Par les seuls... nids de mitrailleuses. 

C'est le réveil de la nature 
Et les marronniers sont en fleurs., 
Des marronniers il n'en a cure 
Les marrons seuls font son bonheur. 

Il dédaigne tous ces quadrilles 
D'hirondelles au firmament. 
II ne rêve qu'aux escadrilles 
D'avions de bombardement. 

Et les branches, qui sous le poids 
Des fruits vont pencher vers la terre, 
Sans attendre il voudrait en faire 
Une fouie de « Croix de h ~*K ^ 

Voilà pourquoi Monsieur Printemps 
Trente-huit, ainsi qu'on le nomme, 
Malgré son bel habit vert pomme, 
Paraît être un sombre bonhomme 
Dont les projets sont inquiétants^ 

André TERRAT. 

Lie gala palii /Lrèoe 

Le gala Paul Arène, à la Radio 
Marseille-Provence, est fixé au jeudi 
26 Mai, soir de l'Ascension, de 20 
heures 30 à 22 heures 30. Ce sera 
un magnifique homm|age "à la mé-
moire du grand poète de Sisteron, 
auquel les Sisteronnais gardent un 
fidèle souvenir. D'excellents artistes 
et deux- bons lettrés participeront à 
rémission. Sisteron ne sera pas ou-
blié. On aura des poèmes français 
et provençaux, des chants, des sou-
venirs. C'est le premier gala Paul 
Arène à la radio. Bons vœux aux 
serviteurs de la mémoire du poète 
Sisteronnais.' 

QU'EST-CE QU'UN 

MOTEUR PARFAIT 

C'est le moteur nerveux, qui tourne 
rond et ne connaît pas la panne, 
d'une voiture dont on n'a jamais à 
soulever le capotj 

Vous pourrez, au cours de l'essai 
gratuit que vous proposent le Garage 
CHARMASSON, Concessionnaire ex-
clusif de la marque Citroën à GAP, 
et le Garage AILHAUD et Cie, 
à SISTERON, Agent pour la région, 
apprécier les merveilleux rendements 
du moteur des 7 et 11, Traction 
Avant. 

De plus, point important, il est 
économique. Les chemises de cylin-
dres amovibles lui assurent une lon-
gévité presque illimitée. 

La « 7 » ne consomme que 9 L. 8 
aux 100 kms. à 60 de moyenne. 

La « 11 » ne consomme que 11 L.4 
aux 100 kms. à 65 de moyenne. 

La « 11 Légère » ne consomme 
que 10 L. 9 aux 100 kms à 65 de 
moyenne... et du poids lourd. 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

AVIS. — M. BAROUX, photogra-
phe à Digne, prévient le public qu'à 
l'occasion de la Première Commu-
nion qui aura lieu le Dimanche 29 
Mai à Sisteron, il se tiendra à la dis-
position des personnes, le Dimanche 
toute la journée et le Lundi jusqu'à 
midi, Maison Clergue; N° 3, Rue 
Droite, au 2e Etage.. 

Les personnes désireuses de pos-
séder le souvenir le plus touchant 
de leurs enfants en ce joui' de Pre-
mière Communion, pourront s'adres-
ser à M. BAROUX qui se tient à 
leur disposition a l'adresse indiquée 
ci-dessus. 

FOIRE. — La foire de Mai qui 
était d'habitude la foire des vers à 
soie, était par celà une des meilleures 
foires, s'est ténue lundi dernier par 
un temps maussade, nuageux et avec 
même un peu de pluie. 

Il y avait très peu de monde et 
les affaires dans le grand comme 
dans le petit commerce n'ont pas dû 
être bien fructueuses car, à 16 heures, 
elle était déjà terminée devant les 
menaces d'un temps incertain. 

Voici la mercuriale : 

Moutons, 4.25 à 4.50 ; brebis, 3 
à 3 25 ; agneau, 6.25 à 7.25 ; che-
vreaux, 5.J50 à 6 ; porcs gras, ,7 
à 7.25 ; porcelets, 9 à 9.25, le tout 
au kilog. poids vif ; œufs, 5.50 à 6 
la douzaine ; poulets, 35 à 40 la 
paire ; poulardes, 18 à 20 la pièce ; 
pigeons, 9 à 10 la paire ; lapins do-
mestiques, 5 à 5.50 le kilog. ; avoine 
110 à 120 ; orge, 120 à 125 ; seigle, 
150 ; amandes dures en coque, 200 
à 250, le tout aux 100 kilogs. 

Pharmacie de Garde. — Demain 
pharmacie Charpenel, rue de Pro-
vence. 

BAL. — Nous rappelons à tous 
et notamment à la jeunesse, que c'est 
demain 15 Mai, à 21 heures, dans 
la Salle des Variétés, qu'aura lieu 
le Grand Bal organisé par l'Amicale 
des Rouquins des Alpes et de Pro-
vence, avec le concours du réputé 
orchestre Mélodia-Jazz et son ensem-
ble., 

Tous aux Variétés demain soir à 
21 heures, pour y passer une agréa-
ble soirée dans le rire et la joie. 

Les ■ Bas-Alpins à Marseille. — 
La Société « Les enfants des Basses-
Alpes de Marseille », dont le siège 
est 10, Cours Joseph Thierry, célé-
brera sa fête annuelle dans les Sa-
lons de la Plage (Sabatier) demain 
Dimanche 15 Mai. 

A midi, Grand Banquet avec la 
présence de MAI. les Sénateurs et 
Députés des Basses-Alpes, ainsi que 
dte p'u ieurs é us des communes et 
Cantons bas-alpins. 

De 15 h. à 24 h., un Orchestre-Jazz 
très réputé, permettra aux sociétaires 
et à leurs invités de rendre hommage 
à Terpsichore, muse de la danse et 
du chant. 

De 19 h. à 21 h., le bal sera coupé 
d'un repos pendant lequel un Ambigu 
sera servi. 

Les Bas-Alpins, non Sociétaires, 
sont cordialement invités à cette fête 
de famille. Le prix du banquet est 
fixé à 40 francs et donne droit \à 
l'entrée au bal. Le droit d'entrée 
pour les personnes n'assistant pas au 
banquet, est de 8 frs pour les Mes-
sieurs et de 6 frs pour les Dames,, 

Les inscriptions sont reçues au siè-
ge de 19 à 20 heures, ainsi que chez 
le Président Jolet, parfumeur, 1, rue 
de Rome, et chez. M. Albaric, horlo-
ger, 3, boulevard de la Madeleine.. 

Nous ne saurions trop engager 
tous les Bas-Alpins de Marseille, ou 
de passage à Marseille, à participer 
à ces réjouissances et à venir s'ins-
crire comme membres des « Enfants 
des Basses-Alpes » Société active 
dont la section « Amicale » donne, 
pendant l'hiver, de nombreux bals et 
concerts, pendant l'été des excursions 
-Je famille très suivies, et dont la 
section « Mutuelle » en grand pro-
grès, depuis l'a fusion avec la « Va 
lensolaise » et les « Bas-Alpins Mu-
tualistes » rend à ses membres et à 
leur famille, de nombreux et appré-
ciables services/ 

Recensement des Chevaux, Ju-
ments, Mulets et Mules. — Il est 
rappelé aux Propriétaires de chevaux 
juments, mules et mfulets, que le re-
censement aura lieu Mardi 17 Maj 
1938 à 8 heures du matin, Place de 
l'Eglise. 

Eldo 38. — Comme un film, de 
grâce et de gaieté, le 22 Mai se dé-
roulera la Grande Nuitée Dansante 
Lancôme, organisée par les Salons 
Sylvain. Et dans quel cadre, Sei-
gneur ! 

L'Eldo, gigantesque et magnifique 
salle a été entièrement réaménagé. 
Ce moderne palais de la danse com-
porte maintenant une vaste piste en-
tourée d'une estrade garnie de ta-
bles, un bar démesuré et une scène 
imposante. Les peintres ' et décora-
teurs feront de cette salle grandiose 
une féérie de fleurs, de lumières, de 
couleurs et de parfums. Des glycines 
feront le fond du teint, la grâce et 
la beauté des femmes feront le reste.; 

On distribuera des parfums à l'en-
trée, il y aura à l'heure H un cotil-
lon formidable, suivi d'un lâcher de 
ballons Buffet. Soupers froids et 
chauds. Concours d'élégance choré-
graphique, de rumba et de tango^ 
Le Maître Francis au bar et, à l'or-
chestre, les huit Printania-Jazz à jet 
continu.' 

Et l'on dit que la gaieté se perd ! 

Amicale des A. C. du 163e R. T 

— Nous rappelons à tous les Anciens 
Combattants des 163e et 157e Régi-
ment d'Infanterie que c'est demain 
15 Mai, qu'aura lieu à Sisteron la 
réception des camarades de l'Ami-
cale de Marseille qui viendront leur 
rendre visite et auxquels se joindront 
également des membres de l'Amicale 
de Nice. 

Le programme de cette manifesta-
tion du souvenir et de la camaraderie 
prévoit une réunion à 11 heures dans 
une des salles de la Mairie ; une cé-
rémonie comrrtémorative aux Morts 
de la guerre et un repas amical chez 
le camarade Jourdan, Hôtel-Restau-
rant de La Potinière au prix de 
20 francs. 

Nous adressons un pressant appel 
à tous les Anciens Combattants des 
163e et 157e R. I. ces deux régiments 
camarades de Brigade de la région 
Alpine, pour qu'ils viennent nom-
breux recevoir leurs camarades de 
Marseille et de Nice et leur montrer 
que, eux aussi, n'oublient pas les 
liens d'amitié qui les ont unis aux 
heures douloureuses de la guerre^ 

Les inscriptions sont reçues, ac-
compagnées du versement de 20 frs 
(prix du repas) au siège de l'Ami-
cale, 42, rue Vacon, à Marseille, ou 
chez son représentant, M. Lévesque„ 
15, Place de la Mairie, à Sisteron!' 

S'inscrire de suitej 

Il sera offert à tous une agréable 
surprise. 

P. T. T. — Par décret en date du 
9 Avril 1938, la Croix de la Légion 
d'Honneur a été décernée à l'Ecole 
Nationale Supérieure des P. T. T. 

Le cinquantenaire de cette école 
sera célébré en Sorbonne le 17 Mai 
prochain, au cours d'une cérémonie 
que M. Albert Lebrun, président de 
la République, honorera de sa pré-
sence. 

VARIETES- CINEMA 
Cette semaine : 

ACTUALITES MONDIALES 

Deux Grands Films Sensationnels 

Irène DUNNE dans 

Lie Secret de 

Madarrçe Blanche 
Histoire de beaucoup de jeunes filles 
pour lesquelles le mariage a été une 
désillusion. 

Les Nommes 

Traqués 
avec Lionel BARRYMORE 

Jeanne ARTHUR 

Film dramatique et poignant de la 
vie des agents de la police secrètei 

La séance du Dimanche soir n'aura 
pas lieu en raison du Bal des 
Rouquins.t 

CASINO-CINEMA 
Cette semaine : 

ACTUALITES FOX-MOVIETONË 

lté Saut de la (Dort 
ce film n'èst autre que le célèbre 
film TRUXA qui tint l'affiche plu-
sieurs mois consécutifs à Berlin. — 

UN FILM TRES SPORTS, 

© VILLE DE SISTERON



StSTEROR-JtilîRflAC 

Coopérative d'Alimentation 

La Roehs Sisteronnaise 

Le quorum n ! ayant pas été atteint 
aux Assemblées Générales des 13 
et 14 Avril, les adhérents de la Coo-
pérative d'Alimentation la RUCHE 
SISTERONNAISE dont le siège est 
à Sisteron (Basses-Alpes) sont convo-
qués en Assemblée Générale extra-
ordinaire le JEUDI 2 JUIN. 

La section de Laragne à 15 heures 
au Magasin..' 

La section de Sisteron à 21 heures 
Salle Bonnefoy.; 

OBJET DE LA CONVOCATION : 

1° Fusion de la Société « La Ru-
che Sisteronnaise » avec « Les Coo-
pérateurs de Provence »4 

2° Dissolution de « La Ruche Sis-
teronnaise » et nomination des liqui-
dateurs. 

L'Administrateur-Délégué, 

GALLISSIAN.. 

LES OBJETS DE COTILLONS 

TELS QUE SERPENTINS, 

GUIRLANDES, BALLES, 

FLEURETTES, etc.. 

sont en vente à la Librairie Lieutier 

Rue Droite, Sisteron. 

Etude de M« Guillaume BUES 

Notaire à SISTERON. 

Dissolution 

de Société 

Aux termes d'un acte contenant dis-
solution de la Société 

Castel-Bevons 
CENTRE BAS-ALPIN 

D'HELIO PLEIN AIR 

dont le siège était à BEVONS 
(Basses-Alpes), dressé par Me 

Guillaume BUES, Notaire à SIS-
TERON, le seize Avril mil neuf 
cent trente huit et enregistré le 
vingt et un Avril suivant, folio 
99, numéro 748, 

Monsieur Edouard Jean Marie REY-
NIER, Industriel, demeurant à 
MARSEILLE, Boulevard de Stras-
bourg, numéro 10, a repris la libre 
disposition des éléments suivants 
dont il avait fait l'apport aux ter-
mes de l'acte constitutif de la So-
ciété ci-dessus énoncée, dressé par 
Me BUES, Notaire susmommé, le 
trente et un Mai mil neuf cent 
trente sept, savoir : 

a) les bâtiments et terrains com-
posant l'immeuble dénommlé 
« CASTEL BEVONS », ainsi que 
tous les droits et facultés qui y 
étaient attachés „ 

b) le matériel, les objets mobiliers 
ainsi que les agencements et ins-
tallations existantes dans l'immeu-
ble dénommé « CASTEL BE-
VONS ». 

c) et la clientèle qui était attachée 
à l'exploitation de la colonie de 
vacances formant un des objets 
de la Société « CASTEL BEVONS, 
Centre Bas-Alpin d'hélio plein air » 
aujourd'hui dissoute. 

La reprise ci-dessus énoncée a été 
publiée dans le Bulletin Officiel 
des Ventes et Cessions de Fonds 
de Commerce du quatre Mai mil 
neuf cent trente huit. 

Les oppositions devront être faites, 
à peine de forclusion, dans les 
dix jours de la présente insertion 
et seront reçues à l'étude de Me 
BUES, Notaire. 

Cette insertion est faite en renou-
vellement de celle parue dans le 
même journal à la date du trente 
Avril mil neuf cent trente huit., 

Pour deuxième insertion, 

G. BUES. 

POUR VOS TIMBRES 

en CAOUTCHOUC, en CUIVRE, 

et DATEURS 

adressez-vous à la 

librairie LIEUTIER - SISTERON 

Etudes de M« TARTANSON et CHARLES - ALFRED 

Avoués à DIGNE 

et de Mes BUES et ESM1EU, Notaires à SISTERON 

VENTE 
sur licitation 

DOMAINE WWL à SISTERON 

Adjudication à SISTERON le 11 Juin 1938 

Service Régulier 

Sisteron - Digne - ÎMice 

Le SAMEDI ONZE JUIN mil neuf 
cent trente huit, à DIX HEURES, 
à SISTERON, en l'étude de M<= 
BUES, Notaire, pardevant M« 
BUES et ESMIEU, Notaires, il 
sera procédé, sur la poursuite de 
Monsieur REYNAUD Albert Louis 
Edouard, journalier, demeurant et 
domicilié à SISTERON, ayant M= 
TARTANSON pour avoué cons-
titué, contre : 

Demoiselle REYNAUD Reine Marie 
Virginie, comptable, demeurant et 
domiciliée à SISTERON, 

Dame GIRARD Mireille Victorine 
Jeanne, Veuve non remariée de 
Monsieur Albert René Jean REY-
NAUD, demeurant et domicilié à 
SISTERON, prise tant en propre 
que comme Mère et tutrice légale 
de ses enfants mineurs 

a) Marguerite Renée Simone REY-
NAUD, née à SISTERON le vingt 
trois Septembre mil neuf cent vingt 
six 

b) Georgette Marie Rose REY-
NAUD, née à SISTERON le treize 
Janvier mil neuf cent vingt huit, 
défenderesses ayant M*= CHARLES 
ALFRED pour avoué constitué, 

Et en présence ou lui dûment ap-
pelé de Monsieur Denis VIGNET, 
subrogé-tuteur desdites mineures, 
demeurant et domicilié à SISTE-
RONs 

En exécution d'un jugement contra-
dictoirement rendu par le Tribunal 
Civil de Digne, le neuf Février 
mil neuf cent trente huit, enre-
gistré, à la Vente aux Enchères 
Publiques, — les étrangers admis 
— des immeubles suivants, dépen-
dant de la succession de feu Mon-
sieur REYNAUD Louis Marius, 
décédé à SISTERON le seize Sep-
tembre mil neuf cent trente sept.; 

Désignation des Biens 

Les immeubles à vendre se compo-
sent du Domaine Rural ci-après 
désigné ; 

UN DOMAINE 

RURAU 
situé sur le territoire de la com-
mune de SISTERON, quartier de 
Soleihet ou Thor d'Entraix, connu 
sous le nom de « CHATEAU 
D'ENTRAIX », composé de bâti-
ments d'habitation et d'exploita-
tion et de diverses parcelles tant 
attenantes que séparées, le tout 
paraissant cadastré sur le plan de 
la Commune de SISTERON au 
lieu dit « Chantereine » sous les 
numéros 491 P. 498 P. 499 P. 
500 Pi 501 P. 502, 503, 504, 505, 
506, 518 P. de la section A pour 
une contenance totale d'environ 
neuf hectares quatre vingt six ares 
soixante dix neuf centiares, avec 
et y compris les immeubles par 
destination en dépendant et ci-
après détaillés, savoir : une ton-
deuse à cheval avec lames écor-
nées ; une lampe d'écurie « Tem-
pête » ; deux grilles rondes à van-
ner ; un râteau à cheval marque 
« Deering » ; deux rouleaux à 
fouler le blé avec leur monture ; 
cinq buses en ciment d'un mètre 

SALON DE COIFFURE 

pour Messieurs et Enfants 

Maison FER^UD 
Successeur de M, MAUREL 

Service Antiseptique — Parfumerie 

TRAVAIL SOIGNE 

de long et vingt centimètres de 
diamètre intérieur ; cinquante huit 
buses en ciment de un mètre de 
long et dix centimètres de dia-
mètre intérieur ; une herse trian-
gulaire ; une charrette complète 
à train large avec ses ridelles ; un 
tombereau ; une voiture jardi-
nière ; deux vieilles charrues hors 
d'usage ; une charrue type Bra-
bant à double versoir ; une meule 
à aiguiser ; un harnais complet 
de voiture ; deux harnais de la-
bour comprenant colliers et bri-
des ; deux colliers de charrette ; 
une bride ; une selle de char-
rette avec ses accessoires ; un lot 
d'outils aratoires ; un passe-par-
tout ; trois scies, une faux, le tout 
en mauvais état ; une échelle ; 
un râtelier simple ; deux fûts de 
dix hectolitres chacun ; deux ben-
nes ; six barriques vides en mau-
vais état ; un tonneau de sept 
hectolitres, une barrique en mau-i 
vais état ; une herse canadienne 
à huit dents ; une brouette une 
herse triangulaire ordinaire ; une 
charrue américaine ; une meule 
pour lames de faucheuse et sa 
monture; une chaudière à cuire en 
mauvais état ; trente neuf vitra-
ges pour jardin potager ; environ 
deux mille six cents kilogs de paille 
emballée ; environ mille six cents 
kilogs de luzerne et de fourrage et 
environ deux mille cinq cents 
kilogs de fourrages divers, 

Tel que ledit domaine se comporte, 
s'étend et se poursuit avec toutes 
ses attenanees et dépendances, 
droits et facultés y attachés, sans 
aucune exception ni réserve, étant 
observé que la désignation cadas-
trale ci-dessus indiquée n'est qu'in-
dicative et non limitative, les im-
meubles à vendre devant compren-
dre tous ceux, dépendant de la 
succession de Monsieur Louis Ma-
rius REYNAUD, situés sur le ter-
ritoire de la commune de SISTE-
RON au quartier de Soleihet ou 
Thor d'Entraix, 

Observation 

LA MAJEURE PARTIE DU DO-
MAINE A VENDRE EST ARRO-
SABLE soit par l'eau d'une source 
située sur ledit domaine, Soit par 
l'eau provenant du canal d'arro-
sage de Ventavon./ 

Le cahier des charges dressé pour 
parvenir à la vente dudit doma.ine 
est déposé chez Mes BUES' et 
ESMIEU, Notaires à SISTERON.\ 

MISE A PRIX : 
L'immeuble ci-dessus décrit sera mis 

en vente en un seul lot sur la 
mise à prix de : 

SfanSqci
 :

 45.000 frs, 
NOTA : Cette Mise à Prix pourra 

être baissée. 

S'adresser pour tous renseignements, 
aux Notaires commis pour pro-
céder à la vente, Mes BUES et 
ESMIEU, à SISTERON. 

Fait à DIGNE le neuf Mai mil neuf 
cent trente huit. 

L'Avoué poursuivant, 

Qh. TARTANSON. 

ETAT-CIVIL 
du 6 au 13 Mai 

NAISSANCES 

Yves Louis André, Papeterie du 
Jabron. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

MARIAGES 

DÉCÈS 

Néant 

Nice (Départ) 12h 
Antibes 12 h 30 
Cannes 13h 
Grasse 13 h 30 
Saint-Vallier 13 h 45 
Castellane 15 h 30 
Saint-André 16h 
Digne 17hl5 
Sisteron (Arrivée) 18 h 

HORAIRE 

Sisteron (Départ) 7 h 15 
Digne 8 h 
Saint-André 9 h 
Castellane 9 h 30 
Saint-Vallier 11 h 15 
Grasse 1 1 h 30 
Cannes 12 h 
Antibes 12 h 15 
Nice (Arrivée) 12 h 45 

Correspondance pour: VEYNES, GAP, BRIANÇON 

Départ de Sisteron : 

Bureau de Taxis, J. GALVEZ, 12, Rue de Provence — Téléphone 2 

Départ de Nice : Gare Municipale d'Autobus. 

Essayer la nouvelle coupe 

avec les rayures droites 

à la Maison 

I^adisslas VIDA, 
Tailleur-Couturier — Coupeur diplômé 

Rue de Provence — SISTERON 

Des complets, garantis impeccables 

à tous points de vue 

Prix sans concurrence à qualité égale 

CABINET DENT AIR] 

CHIRUROIEN-DENTISTE 

13, Rue de Provence — SISTERON 

Cabinet ouvert tous les jours 

Un remède bon marché 
Asthmatiques qui souffrez toujours, 

essayez la Poudre Louis Legras, dont 
l'efficacité est attestée par des mil-
liers de malades reconnaissants^ 
Cette merveilleuse Poudre calme en 
moins d'une minute les plus violents 
accès d'asthme, de catarrhe, d'em-
physème, d'essoufflement, de toux de 
vieilles bronchites. Son prix est à la 
portée des bourses les plus modestegj 
Prix de la boîte 6 fr. 15 (impôt com-
pris) dans toutes les pharmacies.*. 

GbaFÎes FERAUD 
T. S. F. 

Rue Droite - SISTERON 

Ventes — Echanges — Réparations 

A VENDRE : 

GARAGE 
S'adresser à Me Buès, Notaire. 

Lllmanach Mathieu de la Drome 
est en vente à la Librairie Lieutier. 

PAR TOUS LES TEMPS 

A TOUTE HEURE DU JOUR 
vous réussirez tous vos c/iches 
' en uti/isant ia 

Pellicule SUPER 

LU MO ROME 

LUMIÈRE 
Demàndéz-nùus des ' 

Pellicules Super- Lumichrôme 
et confiez - nous vos dèvetop « 
pements et tiroges auxquels 
oi)ys çppprienns tous nos soinz. 

EN VENTE chez... 

H. BOIS 
Photographe - Spécialiste 

52, Rue Droite - SISTERON 

Les dixièmes de billets 

de la Loterie Nationale 
5<ne TRANCHE 1938 

sont en vente à la Librairie LIEU-

TIER, rue Droite, SISTERON. 

tëÈSMtë&^oo tmwes de défilé 

S C'est T.5 qu'on verrait s'il prenait fantaisie avac 
2.005.000 gagnants de se diriger tous ensemble 
vers le Pavillon de Flora, après le tirage d'as* 
seule tranche de la 

LOTERIE NATIONALE 

© VILLE DE SISTERON



Banque Nationale 
pour le Gorprqerce et l'Industrie 
Soc. Anon. au Gapital de 140.000.000 entièrement versés 

SIÈ3E SOCIAL : .16, BouIeVard des Italiens, PARIS 

 f-*»» R. C. Seine 251.988 B 

Anciennement " Banque des Alpes " 

Succursale à GAP 
12» Rue Garnot 

Tél. 0.15 et 197 

/Lgeoee à SIS¥ERON 
Rue de Provence — Téléphone 28. 

TOUTES OPERATIONS DE BANQUE ET DE BOURSE 
PAIEMENT DE COUPONS FRANÇAIS ET ETRANGERS 

SOUSCRIPTION SANS FRAIS AUX EMISSIONS 
LOCATION DE ^COFFRES-FORTS 

800 Succursales, Agencés, Bureaux en FRANCE 

Vous trouverez à 1' 

IMPRIMERIE- PAPST6R15-UBRA1RÏ5 

«M. Pascal-Ueutïer 

25, Rue Droite — SISTERON - Tél. 1.48 

ous les Imprimés 
ous les Timbres en Caoutchouc 
ous les Livres 
outes les Fournitures Scolaires 

Sisteron - Journal 

est en vente 

à MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

kiosque 12, à la Canebière ;t 

& AIX, chez M. BERNARD, 

Journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 

et au Bureau du Journal, à' 

- - SISTERON - -

Fonctionnaires, Agents des Servi-

ces Publics, Corps élus et constitués 

assurez vos véhicules à moteur à 

« La garantie Mutuelle des Fonction-

naires et employée de l'Etat et du 

Services Publics», entreprise privée 

régie par le décret-loi du 8 août 

1035. 

Renseignements : F. Jauf f ret-Veyan, 

4, rue Neuve Saint-Charles, Avignon, 

Télép. 20-58. L'été aux Mées et à 

Riez. 

DU QOUT DES PRIX 

DE LA QUALITE 

Un» èeule adresse : 

Ladislas VIDA 
tailleur 

Rue de Provence — SISTERON 

COMPLETS ET PARDESSUS 

haute nouveauté 

Draperies Française et Anglaise. 

Si vous voulez des pâtes alimen-

taires garanties pûres semoules de 

blés dûrs vous donnant satisfaction 

au poiitt de vue goût et profit à la 

cuisson essayez 

Les PATES DONZION 

En vente dans les bonnes épiceries 

de la ville. 

Coqte§ et kégeqdeê 

de qo$ Alpe? 

par Emile ROUX-PARASSAC 

de Sisteron 

Préface d'Abel BONNARD 

de l'Académie Française 

C'est un beau livre, avec des pages 
savoureuses, d'autres intruc-

tives sur Sisteron 
et sur notre région. 

Un beau volume de 300 pages. 

— «»— prix : 15 frs. franco 17 frs. 

en vente à la Librairie Lieutier. 

Service Régulier 

par Autocars 

SISTERON - DIGNE ■ SISTERON 

R. BUES, S ISTERON - Télép. 0.2( 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports 

Boulevard Gassendi, Tél. 0.86 

Sisteron (départ) 6 h. 45 13 h. 00 

Peipin ( gare ) 6 h. 53 

Volonne 7 h. 03 

Château-Arnoux 7 h, 08 

Malijai 7 h. 20 

Les Grillons - M. 7 h. 30 

Digne (arrivée) 7 h. 45 

Digne ( départ ) 9 h. 00 

Les Grillons - M. 9 h. 15 

Malijai 9 h, 25 

Château-Arnoux 9 h. 37 

Volonne 9 <h, 42 

13 h. 08 

13 h. 18 

13 h. 22 

13 h. 35 

13 h. 45 

14 h. 00 

17 h. 00 

17 h. 15 

17 h. 25 

17 h. 37 

17 h. 42 

Peipin (gare) 9 lu 52 17 h. 52 

Sisteron (arrivée) 10 h. 00 18 h. Oo 

Le départ de Sisteron de 6 h. 45 

assure la correspondance à Malijai. 

avec le car pour Avignon par Ca-

vaillon. 

99 FEMMES 

circulation du —sang 

joue un rôle considé-1 

rallie, et quand, pour 

une raison quelconque, 

le sang n*a plus son 

cours normal, tout l'or-

ganisme se dt traque, 

et il en découle de nombreux malaises et 

parfois des maladies graves. C'est pourquoi 

nous ne saurions trop recommander à toutes 

les Femmes de faire une cure avec la 

dès qu'elles éprouvent le moindre trouble de 

la Menstruation ou un malaise quelconque. 

•Elle leur évitera une foule d'infirmités et fera 

disparaître sûrement les Maladies intérieures 

de ta Femme, Métriles, Fibromes, Hémorragies, 

Pertes blanches. Règles irrégulières et doulou-

reuses, Suites de Couches, Migraines, Névral-

gies, Maladies du Bclour d'Age, des Nerfs 

et de l'Estomac, Troubles de la Circulation: 

Congestions, Vertiges, Etourdissemcnts, 

Varices, Hémorroïdes, Phlébites, Faiblessej 

Neurasthénie, etc. 

L» JOUVENCE de l'ABBÊ SOURY, préparée aux Labo-
ratoires Mag. DUMONTIER, à Rouen, se trouve dans 

coûtes les oharmacias. 

Bien exiger Ift véritable 
JOUVENCE DE L'ABBE BOURY 

qui doit porter le portrait de 

PAbbé Soury ot en rouge 
la signature 

AUCUN AUTRE PRODUIT NE PEUT l& REMPLACER 

VIEUX JOURNAUX A VENDRE 
S'adresser à l'Imprimerie Lieutier, 

Sisteron. 

Que YSUS tiriss é* ia TMM 

oroBts ou agréauata, ttm £t«a 
défendu et conseillé par 

L'AGRICULTURE 
NOUVELLE 

Ses fameux articles de défense 
paysanne font autorité depuis 

cinquante ai 

Si 

SES PETITS CONSEILS 
(Réponses à nos lecteurs) 

vous tirent d'embarras 

• 

SES PETITES ANNONCES 
font vendre ou trouver 
tout ce que l'on veut 

m 
Vous avez besoin de 

^AGRICULTURE 
NOUVELLE 
un peu chaque jour 

Voir, dans le numéro de cette 
semaine, la liste des primes inté-
ressantes offertes aux abonnés 
pendant quelques jours seulement. 

Abonnements : FRANCE KT 
COLONIES, X francs par a* 

M. wm •"■agbiea, PABU 

U NUMERO : m CENTIMES 

W fnaca tm spéciatoa 
Matra U» sa timbres 

tîVE>U I I B tî£ Guérison assurée i 

» ■ • "1 ■ »" I "3 pirluTREPARGYL 

I
seule méthode interne et rectale supprimant 
toutes piqûres. La boîte: 39f.60. Le traitement 
complet : 1 1 8 fr. rouies Pharmacie!, ou à défout 
tabo. LACBOIX, m» Bretagne, OSHIEBES-PAHIS 

- —~. - lat -T -l— - ttVBBB ft ', tri ■ — . V i 

ES S? B BP douloureuses, 
" ■ a& mma B» ̂ 9 interrompues, retar-

dées et toutes suppressions pathologiques des 
époques, rétablies certainement parle LYROLi 
""Jo méthode interne et vaginale. La boite : 
39T.60. Curecompl. 1 1 Sfr. T'» W"ouàdéiaut 
Labo. LACROIX, rue BretagnB, ASHIERES -PARIS 

IMPUISSANCEs^'î l 
■ UGYL. Traitement sérieux, le aeul de ce nenre 

prescrit par le Oorpsmédlcal. |Lo flacon 39f.60 
Le trait'complet.1 1 8 fr. rouies PI)"", ou à défaut 
Labo. LACRu.. me Bretagne, ASNIERES- PARIS 

I 

BLENNORRAGIEr̂ XnŒ 
semçnts. Prostatlte. — Guérison définitive par I 
UGEOL, seule métiiode Interne et prostatique I 
supprimant toutes interventions douloureuses et I 
dangereuses. Ijiboilc: 39f.t>0. . Le traitement | 
complet : 1 1 8 fr. Toutes Pharmacies, ou à défaut g 
Labo. LACBOIX, rue Bretagne, «SMERES-PARIS | 

«» ternit i h Librairie LIEUTIER, 

FAITES-VOUS DE BEAUX 

On ne pouvait "baptiser" plus exacte-
ment ce nouveau Philips — Techniquement 
parfait et d'une présentation aussi nou-
velle qu'agréable, "Loisirs" vous est 
offert à un prix de beaucoup inférieur 
à son prix réel — Demandez à entendre 
"Loisirs" le nouveau tribloc P H I L I P S, çj^j/t^ 

C. FIASTRE &o ÏVL SOALA 

Rue de Provence - SISTERON - Téléphone 101 

Station Service — Station Service 

FONDS DE COMMERCE 
IMMEUBLES - VILLAS 
PROPRIÉTÉS - TERRAINS ETC. 

S'adresser 

en confiance i 

1 AGENCE GENERALE des ALPES 

R. GIRARD 
RS- Bue Garnot — GAP 

Téléphone 1.10 

COMMERÇANTS INDUSTRIELS 

pour remédier à la crise 

faites de la publicité dans 

Société Générale 
Pour favoriser le développement du commerce 

et de l'industrie en France • 

Société Anonyme Eondée en 1864 — Cafljital : 625 Millions 
- - ■ II^V^gfTtlJXjljnMWSSMSI!», 

BUREAU DE SISTERON 
Jours de ,Harchjés <tS Foî*es 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances aux Eleveurs 

R. c. SEINE 64.462 w 

mat 

LOTERIE 
NATIONALE 

t*e*ez valu ttuuue! 

<& k «feulns çHastër*, U «lifta * 
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